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seule race. La Dalmatie en souffrira plus que 
toute autre province yougoslave.

Le premier acte du nouveau roi fut son al- 
liance avec les Normands de Robert Guiscard 
contre Venise et Byzance alliés. Venise avait 
dès 1076, menacé les villes dalmates de repré- 
sailles au cas où elles permettraient aux Nor­
mands de s’installer en Dalmatie. Mais le doge, 
Domenico Selvo, beau-frère de l’empereur Mi­
chel VII Ducas, riagissait pas en son nom. Il 
combattait pour saiwegarder les droits de l’em­
pereur. Toutes les luttes de cette époque se font 
au point de vue de la légalité, pour ou contre la 
souveraineté byzaniine. Dans les eaux de Cor- 
fou, la flotte croate-normande infligea une san- 
glante défaite à la flotte vénéto-byzantine (1084). 
Mais ce fut une victoire sans lendemain, car 
Alexis Comnène, pour dédommager son allié, 
le doge Vitale Falier, des pertes subies dans 
cette guene, lui cède (1085) tous les droits de 
la couronne byzantine sur la Croatie et sur les 
villes dalmates. Le doge prend le titre de Dux 
Chroatiae et Dalmatiae. C’était un sanglant défi 
au roi croate. Mais Zvonimir n’avait qu’une 
seule pensée : se croiser et fournir à la Papauté 
une preave éclatante de sa dévotion. Ce riest 
qu’en 1095 que la première Croisade est pro- 
clamée à Clermont. Et cependant dès 1089, on 
en parie a la Cour du roi de Croatie, qui convo- 
que une grande assemblée populaire à Knin 
pour proposer ime expédition en Terre Sainte.


